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Graine de lin.—Par l'arrêté en conseil C.P. 1800, la Commission canadienne 
du blé, à titre de seul agent acheteur, est autorisée à acheter de la graine de lin, au 
prix de $2 • 25 le boisseau pour la n° 1 Canada Western-, à Fort-William-Port-Arthur. 
Par l'arrêté en conseil C.P 7649 du 28 août 1942, le prix fixe de $2 • 25 le boisseau 
est établi pour la graine de lin n° 1 Canada Western produite en Colombie-Britanni­
que, à Vancouver, et un prix fixe semblable est aussi établi pour la graine de lin n° 1 
Canada Eastern produite dans la Division de l'Est, à Montréal. Les ventes globales 
de la commission en 1942-1943 s'élèvent à 9 millions de boisseaux, dont 3,800,000 
boisseaux sont vendus sur le marché domestique aux prix maximums et 5,200,000 
boisseaux,.exportés au prix moyen de $2 • 44 le boisseau. 

Fève soja.—La Commission canadienne du blé est autorisée à acheter la fève 
soja à $1-95 le boisseau pour le n° 2 Jaune, à Toronto. Durant l'année, 90,900 
boisseaux sont achetés et revendus sur le marché domestique au prix d'achat. 

Acréage et production 

La réduction des emblavures survenue entre 1940 et 1941 est pleinement main­
tenue en 1942. Les emblavures au Canada en 1942 se chiffrent par 21,586,500 
acres contre 21,882,200 acres en 1941. L'expansion des semis de grains fourragers 
et de graine de Un en 1941 est accélérée en 1942; ces semis couvrent quelque 4 millions 
d'acres de plus qu'en 1941. 

La saison de croissance de 1942 est favorable et des récoltes uniformément 
abondantes sont produites dans les provinces des Prairies. Les conditions atmos­
phériques défavorables à l'automne, cependant, particulièrement dans l'Alberta, 
où une grande partie de la moisson est retardée jusqu'au printemps, obligent à 
battre une grande quantité de blé coriace et humide, ce qui nécessite des mesures spé­
ciales de la part de la commission. La production de blé est de 241 millions de 
boisseaux plus forte qu'en 1941; les semis de grains fourragers donnent également 
de bons rendements. La production record de grains fourragers, cependant, coïncide 
avec des besoins sans précédent en fait de grains fourragers au Canada et aux Etats-
Unis et constitue une base solide pour une autre expansion de la production de bétail 
en 1942-1943. 

Quant au blé, le report accumulé le 31 juillet 1942 s'élève à 424 millions de bois­
seaux qui, ajoutés aux 556 millions de boisseaux de la récolte de 1942, assurent un 
approvisionnement global pour la campagne de 1942-1943 de 980 millions de bois­
seaux, soit les stocks les plus considérables de toute campagne au Canada. 

Ce report de blé ainsi que les petits approvisionnements d'autres céréales occu­
pent la plus grande partie de l'espace disponible au Canada le 1er août 1942. A 
cette date, compte tenu de l'espace nécessaire pour le mouvement, il y a de l'espace 
dans les élévateurs ruraux et autres élévateurs au Canada pour environ 35 millions 
de boisseaux. 

Ecoulement et exportations 
En vertu du programme de production du grain de 1942-1943, les livraisons 

de blé sont limités à 280 millions de boisseaux dans l'Ouest. Vu le retard de la 
moisson, l'encombrement des élévateurs ruraux, les difficultés de transport et le 
besoin urgent de grains fourragers, les livraisons de blé sont relativement lentes du­
rant toute la campagne et se chiffrent par 268 millions de boisseaux au 31 juillet 1943. 
Le contingent de livraison de 15 boisseaux est prolongé jusqu'au 15 août à près 


